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PLAN GÉNÉRUAL DE LESTAT les, 242 âmes; l'église est de colombage demie, il y al 5 familles et 40 âmies.
PRÉSENT DES MISOSDU CA- dédiée à St. Paul, fort ni couverte et 1 i Seigneurie de Monsieur de St.
NADA FAIT EN V'ANNÉE 1683. a 50 pieds de long et 20 de large. Denys pui contient deux lieues, il y a

[suite.] De la Seigneurie de Beauport. deux familles et onze âmes.
Monsieur Lamîy prestre aagé de 40 Mýoilsieutr Martinî prestre naii puis iSeguiedI'goî,lya2

ans, venu de France en l'itnuce 1673, angé de 35 ans dessert la paroisse de ýls
dessert la Ste. Famille et saijiet Frni 3eauîport qui contient 4 villages à scavoir La Seig-teutrie de Geneviefve l'Épi-
çois, il fait sa résidence a la Ste. Fa- Forgy, St. joseplh, st. Michel et le petit nay qui contient une lieue, il y a trois
mille où il est en pension chez tit lin. Village. fumilles et cinq âmes.
bitunt. BEAUPOIRT. Cette Paroisse est distante I3onsecours (Isiet) Seigneurie du Sieur

ST. PrANÇ;oiS. Saint François est de Québec- d'une lieue, située du costé Bellanger, qui cortient une lieue et de -
distant de Québec de 9 lieues et 3 de dut nord, et contient environ mie blle et mie. Il y a sept familles et 41 âmes
la Ste. Famille, situe dans le bout de demie le long dut gria ileuve et une L'Isle aux Grues, il y a 3 familles et
I'isle. Cette paîroisse a une lieute et de. lieue dans les terres, il y a 46 famîilles 15 âmes.
mie d'esteî,due d'un costé et une: lieue, et 320 àrmes, - il y a itîe église bastie de L'Isle -t'x Oyes, il y a -1 familles et 19
de l'autre, il y a 30 familles et 165 à- pierre dédiée à lat Ste. Vierge sous le ànies, les deuxisles sont éloignées de terre
mes. Il y a une chapelle bastie de titre de sa «Nativité, qui a 60 pieds de ferme de deux lieues.
bois de 30 pied9 dle long et2O de large, long et 28 de large ins prcsbitaire. Le Cajp de St. Ignace qui contient une
sans presbitaîre, l'église est dédiée à SL IMIA(LtOURG. Monsieur Thury prestre lieue, il y a 12 familles et 47 âmes.
François d.ý Sales. angé de 31 ans venu de France cri La Seigneurie de Gainmache et de

SAINCTE FAMILLE. La Ste. Faxuil- l'année 1675 dessert la paroisse de Char- Belle fontaine, qui n'ont pas ensemble de-
le est distante de Qtt4bec de six lieues, lebourg qui est dans les terres à une mie lieue, il y a 4 familles et 23 &mes.
:située du costé du nord, il y a 51 fa- lieue et demie de Québec dit costé du IÀ Seigneurie de la Rivière dux Sud,
milles et 384 âmes, l'église est bastie Inord-otie:it. (St. Tloîrims) autrement dite i'Êpinay, qui
de -pierre,-dédiée à la Ste. Faitillcý -Cette parroiissle.st compos&ie de 7 vil- contient -ne lieue et demie, il y a 10 fa.
longue de 80 pieds et large de 3G; elle l:îges, sonvoir, la petite Auvergne, s-t. milles et 26 âmes. Il y a dans touite l'es
est couverte de paille qui ne vaut plus Claude, le Bourg-Royal, St. Joseph, -St. tendue de cette Nlission 63 familles et 328
rien et a besoin de réparation, il v a Bernard. le petit St. Antoine. autrement âmes.
un preshUtaire qui n'est plus logeable, dit St. Roulain. Motîsieti.- de St. Cliaide, prestre nati

Monsieur Franclieville, natif dut pals, Clîazrleh)olrg tient le luilliu de touts ces dui pazis niagé (le 28 an!, dessert par voy(
aagé de 34 ns dessert St. Pierre, 'St. villages qui n'eu sent éloignez que d'une (le M.%issio'u. Belle Chasse, La Duirentayes
Pauil et St. jeant, il falit sa résidence lieue aut plus; il v a 77 familles et 397 à- Beaumiont, Montapeine, La Coste de Lait-
à St. Paul où il est eni pension chtez nies; il y a une petite chapelle dans Char- zou, Vilicit- Ste. Croix, Lothbmièrc jus
un habitant. lebourê dédiée à St. Clharles, qui n'lest qtues,'à la rivièredit Chesne qui contiennen

Les trois paroisses ont 7 lieues et bîistie que do pieux et preste à toîiube)r. crn tout 25 lieutes le long du gru
demie d'estendiîc. sns presbitaire. aIctive dîit costé (lis sud.

ST. Pîantp.F. Satinet Pierre e..t distant Des 8eigneiiries du Sud Ilr.i.F CuAssr (Blerthier). Belle Chuass
de Quéhec de 3 lieules et de deux hi- dlilaRvreitLu je-i. t st distanit de Qumébec de 8 lieues, il y a
eutes de la Ste. Fnmille,situiée dit costé Rivi i're dit Ghicsr. familles et 17 inles.
du nord vis-à-vis l'Au-Gade;in ots csSinîre oîeînu AD-ATVS(t ihl.L.i)

gGade;ila Tue ce Sinuiscninet L 1RI.&F Den tout deux lieues et demie i'se-4 lctsd reîîtavc's est distndeQécde7lu
dueil ya 34 famlleset 13 âes.n d2eu s de -n et sont desservies partaîteQéede7iue

d est de1 calobie dédié es 'jtl Missionniaires qui ne peuvent uî_ il y n 121 familles et 65 âmes.
L'église es eclmae éieàSt. ler dams les lieux (le leurs nuisbions B iior. Beauîmont est distaînt de Qui
Pierre, elle a 50 pieds de long sur 22 que ao.be. dec 3 liceues; il v' a 17 ramilles et 6
de large, la voute n'est pats enîcore at- Monsicur 'Morel prestre aagé de 48 ies etdsa
chevée. deasvmid rnc n 160dsei ovUiiS olilupeiir etdit

Sr. JPANS. St. JTean est dîstamît deasvn eFacee 60dmr e QuéLbec d'uneî lieue etdezmîie ; il
Québec enîvironî de six lieutes du costé, 27 lieites de pais le long dut grand lieut- a liils t4 ms

dusd a exleusdeteîu.ve d ut costé (lit sui avec les frIcs au oîî'e e 15iis
dusde exlee 'sede ys et i, nesaorltRvèedt LA COSTF. nr, î.&îzoN, La coste de U

Il y a 32 familles et 175 âmes; il ye o t ux ges, sçav37 laies re duee on(liit-éý est distante de Québ,
a une église de colombage dédiée à Loupe quiu est A 67 liiiues desi t lebe lo

J-ande 4 pies deloue Sirqui appairtienit à 'Monsieur de la Clien;.iye. d un fleue n l liue d'5fadmille lo3
Saint Lu de45 ied de ongsuril y a 4 âmes.'20 de large qui n'ce pas achevée, ams qu'unst estîaîmiî(lapirr;ît.

Sv.~~~~~~~~ PAJ.S.Pu stprilmn mour.îsic où il n*y aies Lqéglis esttnt c -atcd ire;b
ST. PUL. t. Pul et paeillment La Boulteillerie qui' est a '25 lieites de 'lé, 45 p~ied- et large de 29 sansi preshitaît

situé du costé diu sud distant de Québec. Quêèbee, il v- a 8 faumilles et 60 InAes Ipens cez u fni -.abridence et: steE
de 4 licites et deux lieues de St. JTean -esnlciz nhbtn.1: l

T- un embe <jîn contient u111e liriic C

t

lie

e.
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et nuttant. de -st. Priir. Il V il 1. filtuil- .f, r1dédùiè i Si. .TO.:vp1.



%\IuIx (St. Nicolas). Vilieu est distant de
Québec de 7 lieues enii nouniit le grand
fleuve il y a 4 familles et 10 âmes

S. COIX. S. Croix est distnnlt de Qtn-
bec (le 112 licues ; il y a 5 familles et 29
âmes.

LOTntIi1rtr. Lotbiniioèro jusques à la ri-
vière dut Chèno.est distant do Quéhec dCl?
lieues ,il y IL 12 famiilles et 61 âmes, ce qui
fuit en tout Il 6 familles et 627 âmes.

M-onsieuir (Io Dernières prestre nacré
<le 48 ns, venu de Frnce en l'annéeý
1659, est curé dle la 1îaroisrc (le Qué-

e , sieége de la Catiêdtale , qui con-
tient la hlaute et Bisse - Ville , la Ca-
nnrdliýre qui n une demnie liciue dl'esten-
due , la Petite - Rivière jusques à nue
lieute et demie de Québec, la caste Ste
Gcneviefve et St . Mdicel ( Cap-Boige )
distant d'unie ]jeute . il y a 239 familles
et 1354 âmes .

DES MissioNs r)Es PEREs
JESUITES.

Sillery, Notre Damo de Foy, et Notre
Daine de Laturetto sont desservies par
les Pères Jésuites qui y ont deux rési-
deuces do sauivages, sçavoir une d'Abé-
naquis à Sillery et une de Hurons à
Laulretie.

SILLFUY. Sillery est distant de Qué-
bec d'une lieue et demie et contUent 4
villages, sçavoit, la Coste de St. FrIn-
çois -Xavier, de St. Ignace, Gauidarville
et le Cap Roage et s'estend 2 lieues le
long dit grand fleuve jusques à la Riviè-
re du Cap Rouge.

Novasm DEîsn For. Notre Damne de
F oy est distante de Québeec pareillement
d'une lieule et dlem-ie dans la Route St.
Michel et a une lieule et deme d'esten-
dute, il y a 46 famiilles et 255 âmes.

NoTan DAÂMF. DE LA.-uRETTE. Notre D)a-
nie dIe Lauirette est distante de 3 lieues
et contient une partie de la petite Riviô-
re, St. Antoine, Champigny, la Caste St.
Paul et St. Pierre qui sontaux environs
dans les terres à une lieule de distance
pouir le plus, il y a 30 familles et 102 â-
mes.

Lundi prochain, féte de S. i i-.tçois
de Sa-les , il y aura grand' messe damc
la chapelle dut S'_-éminaire à 9 Il, ave1c
sermon. Les vêpres seront chantées à 2hI

Mýonsei4gnrtr dle Vancouver doit officier
le matin et l'après-midi.

EXTRAIT d'une lettre de Mr. Tramblay
-directcur dlu Séminamire des Missins
*irargèrei de Paris , à 1M. Glandlet ,

!ditecteur du Séinire de Québec.

16 avril 1696.
".Ire vous envoye des reliques3 de S.

"François de Sales , dont un de nos
"'messieurs qui est de prez d'Annecy,
.12m'a fuit pré-sent. Il les a Obtenues
<des religieuses dle la Visitation d'Aui
"neey , et les a demnandées' ltOur le sé-
"miliaire do Québec. Elle's sont ail-
"thentiques et ce qui doit les rendie

"encore plus estimables, d'est que l'E-
"vêque de Genève qui -a signé cette
"authentique est reg-ardé( comme lun
'Saint, et on a pour lui , depuis sa

"mort arrivée l'automne dernier, une
"estime 1 ieni extraordinaire (a) .11 serait

à souhaiter que volts issiez putnr ces
religieuses nue lettre polir les romler-

"cicr do ce présent, leur marquer la
vénération qu'on a en1 Canada pouir
"S. F rançais de Sales , les églises et
"missions qui lui sont dédiées, coin-
"bien on dêsireroit de ces reliques pour
,d'ces lieux, et suirtout quelques-unes de
"lses lettres. Ju croy que vous devez
"lgarder celles que je vous euivoye.pom'r
"lla ch:)pelle dui Séminaire. j'ali fait au-
"si demtander à Reine quelques corps de
"martyrs pouir notre chapelle...."»

Le 24 février 1698 'Mgr de S. Vallier,
évêque de Québec, permit ant Sé-
minnire, d'exposer cette Tel: 'lie et de
choisir S. F ranç4ais de Sales pour second.
patron. (La Ste-Famille est titulaire de
la chapelle.)

(a) ?Mgr. Jeaii d'Arana, it6 en 1620 et mort en

Ce soir, le «lêv. M. Langevin fera, sous
le patronage dle l'Insti.ult Canadien, une
lectuire sur"I l'histoira de Québecsous la
domination française "

PARLEMEý: r PROVINCIAL.
Monsieur le Rédacteuir.--Pouir main-

tenir notre Abeille, sur le pied qu'elle
a tenu jusqu'à présent, il faut qu'elle
aussi tienne ses lecteurs au courant de
ce qui se passe à la session actuelle du
Parlement Provincial. Je lie me fais p.aS
illusion sur ce que je suis capable de
faire; aussi ni'est-c qu'en implorant d'a-
vance la bienvecillanc de vos lecteurs
que j'os-- voris offrir une correspondance
hebdomadaire où je tâcherai de ne réui-
nir 'que des matières propres à intéres-
ser.

OUVERTURES.
La, seconde Session du troisième Par-

lement Provincial s'est ouverte Jeudi.,'
18 courant, à trois heures P. M., par
le discours dii Gouverneur, qui a été
lu en anglais et en FtLANç'Ais et dont
voici la sub, -nc.

Il annonce une amnistie générle-

pour ceux qui ont pris part aux évèut.
monts de 1837-38, et la réliabilitatia
du in lnguec Françaic : il donne à es
péror uni tarif postal bas et uniifori
pour les Provinces Britanniques de V'A
nitérique dut Nord; il demande une ntug.
mncutation drAns lit représentation, cer-
tains elhangemenclts à l'acte dles écoles,
lun système de judicature; il annonce un
ralpport 1iuvorable sur le chemin (je fer
entre Québec et hIalilhx, et une réponse
aussi favora ble du Gouiverniieet de
la Reine sur la liberté de la navigation.
Parmi les mesures qu'il rcommande à
l'attentionî dit Parlement sont l'achève-
muent des canaux du St. Luirent, la cré-
ationl d'un fonids d'amortîssencnit do la
Dette Provinciale, quelques amendements
à l'acte actuel d'immigration, enîfin la
convenance de réserver nue partie dut
domaine publie pour former un fonda
dont l'intérêt serait employé ait main-
tien des écoles élémentaires.

Procédés de l'Assemblée Légs-
lative.

De retour duns leur chambre, les uein.
bres admir cnt plusieurs î'ersonnes êlucs
pendant la vacance; puis vinrent quelques
pétitions contre l'élection de certains
inembres.Les jours suivit lits il fat donné
avis de plusieurs motions et bills dont quel-
qucs tins ont été luts. L'adresse en rélionsa
aut discours dit gouverneur, et qui n'eu
est que l'écho, fut proposée Mardi Imn Wr.
Dumas. Mr.t'apineau proposa, de la dis-
enter eut comité générai, irais perdit sa
'notion. Mr. Laterrière proposa un amen-
dement à la seconde résolution. Apris
quelques débats, la chambre s'ajounna i
3 hleutres P.«i-.

11E.T.

CLE-RGfl DE L'ORIÉGOMg
)IOCÎ:sr.S D'OuutGON~ ET DE NZrSQuALr.

Mr.F.N. Blanchet , Ar-devqe cpd'.
régon et administrateur de iVirçjualy.

M. .Antoine Langlois, S. rlraiçois Xa-
vier de Corlitz.

LsR«R.P.P.Jésuiteýs Accolti, veceru-
ysse, lKobili, Menetrey et 40 frères lais,
-Usidcd(e S.WF.Xairde W<dllamettc.

M..!. 1.Z. Bolduce-Collégc de S.JoEepità
lircdlasndtc; 40 élèes, la 7plu2Vart mU'I2.

Soceurs de Notre-Dameo à Wallamette
50 pensionnaires.

Diocèses de Walla--walla, de Fort-Haill
et-'de Coiville.

Mgr. Magi. Blanchet, Evtéue de Wla
=Mla et admintistrateur des deux autres

diocelss.

R. P. Joset, supérieur de tous les Jé-
suites de 1'Orégon.-B<iiden c u Saré
Co~eur citez les CSvRjs-n'ÂntýXEs. il IL avec



ailes PP. Goetz et Gazzoli et 2 frères lais.
Les R R. P P. MangAriuli, et I.=av-

li et 3 frères ai-&udnede &$e.
iMkrie dCe- Ies TtTES-PlýATES.

Rtlt. PP. Hoecken et Do los, et 2 F rè-
res lais.-Résicdence dc St. Igw.cc chez
les Iialù.yds

Ces cinq diocèses sont dans les Et&ts-
Uniis. Le nombre (les sauvnges convertis
est de 6500; des Canadiens 1600; des co-
lons veiuîisdes Etats-Unis 100,000; (le toli-
tes les tribus souvages 20),000 ; des égli-
ses et ch.apelles 12.

Les diocèses deV'aneoliver ,de la Pxin-
cessa Charlotte et de la N.Cadêdonic sont
dans le territoire britannique.

Mgr. Modeste Derncs, Eva9ue dle
Vancouver et administrateur (les deux au-
tres dsiocècs, est lin des deux premiers pré-
tres qui aient visité i'Orégoil. Il y a qua-
t re chapelles, anl lac Stuart, anl fort Aies-
andrie,aux Rapides et à Appatoka, toit-
tes dans la N. Calédonie. Ces endroits
sont visités pr les Jésuites qui rési-
dent dans les diocèses de «N N. S S.
.Blanchct .
(AtMaiac Catiolique des E tat r'nis,1819.)

c1L4J3L¶s Louis NtPOL1.0ON.
Le président de la Répuibliqute Fran-

quise cst fils de Louis, ci-devant roi de
Hollande. Il niaquit le 20 avril 1808, à
Paris. il était le favori de son oncle
Napoléon. Quand la fatmille impériale
futt bannie, il se retira avec sa mère'
à Augsbolirg puis en Suisse. Il rentra
en rance à la révolution de 1830 et
fu:t banni de nouveau peu de temps
après. L'année suivant<, il prit Vart à
une insurrection contre le râpe. Après
uin court voyage en Angleterre il revint
en suisse où il passa trois ou1 qhatre
ans à écrire sur la politique et la guer.
le. Ert 1837 oul 38, après l'écliqgfoztréc
de Strasbourg, il ulla résider en Anagle-
terre jusqu'à celle de Boulogne en 1S40.
Em nprisonné dans la forteresse (le Ham,
il réussit adroitement à s'échapper en
I8*6 et demneura cen Angleterre jusqu'au
mois dic septembre dernier, qu'il fut élu
député par le département de la Seine.

[Cathoi'ic ITra4d

1gr. J. 'M. ?Jatrice (le St. Palais
évêque de Vincennes (Êtats-'nis>, doit
être consacré par Mgr. l'Archevêqune
de St. Louis, le 14 février.

Mgr. Jacques Vandevelde a été élu
évêque de Chicago.

Mýgr. Alexanîdre Smith,' évéque de
P8rium et coadijuteur du vicaire apostoli-
que de Glasgow (Ecosse), qui a visité
le Canada l'été dernier, vient de sembar-
quer poar retourner en Europe.' Il a
.$artout été Rccueilli avrec généresité.

L'église de Glasgow en faveur de la-
-quelle il demandait des aumônes, cou-

Sicut environ 50,000 Catholiques, la pîlu-
tpart irlandais.

Premiers.

Régis Lapointe, en vcrsicn latin#.

Josephi Roux, en rersi

Alfred Têtu, en: verswýn latine.

F.&DUCÂvîON DtS M4ONNAIES ANGLA~ISES.
La valeur totalo de l'or, frappé à la

Monnaie d'Angleterre depuis le pre-
unies janvier 1816 jtsqtt'nt 31 décembre
184.7 (trente deux aunées), a été de
£ 90,029,71Î6 15s. 3d. Cettu somme ê-
norme se répartit ainsi:

16,119 doubles souverains,
81,71 1,1.1.9 souverains,

16,572,1117 demi-souverains,
*Le souverain représente une livre

sterling.
La valeur totale de l'argent monnoyé

pendant le miême espace de temps, a
été de £ 13,573,906 19s. 10d. sterling.
-Voici quel a été le nxombre des pièces
fabriquées.

Conuronnes . .....
Demni-couronnes, .
Sehiellings. .. ..

- 2,319,561
- 3%560,OP.8
I 19,508,810

Six pennies. .. ... 76,017,875
Groats [4 pence] .- 16,574,200
Quatre pennieS .. .. ... 88)09
Trois pcnnics . . . . 1,163,308
Deux peî)nnies . . . ' 1,010,018

La valeur du cutivre moanoyé dans
le même intervalle s'élève à £2-12,051.

On a fabriqué :
24,299,520 Pennies,
34,379,520 deymi-pennies -
66,296,832 fiarthings.
12,902,400 dez:i-farilngs.

ABOLITION DES IMNASTÈRES
EN ANLELTErREtU.

Su ilc et fin.
Cependant la mort de Catherine,

l'insurrection des états du Nord, et plu-
sieurs autres événements qui Survinrent
à cette époque, détournèrent pendant
un certan temps Heari de ses e'riminels
projets; niais cet intervalle, loin de di-
minuer sa soif insatiable pour l'or ne
fit que laugmenter et parutzaccélérer la
destruction des grands monastères. On
envoya des commissaires dans les districts
septentrionaux et méridionaux, on isita
tontes les communautés quii s'y trouvaient,
et on employa tant de ruses et d'artifices,
lant de areebercheq et de cruauttés. que,

cliaque semaine, et souvent mômne cbigus
jour de la semaine était marqué rar la
saisie d'un vn do plusieîns monastères.
Pour parvenir à leur but, ils employaient
d'abord les moyens les plus doux de la
persuasion. Mais où manquait Ir. per-
stuasion, on avuit recours à Ia imnil.to et
à la rigueur. Le supéricur et ses troi-
ties étaient assujettis à une sutrveîllziîuco
minutieuse;, on engagcait chacun des
membres de la communauté à accuser
les autres; on se faisait montrer les
comptes, on visitait lcs elinflres rar-
ticulières, on faisait des recherches dan3
la bibliothèque, et si l'on y déLcouvrait
quelque chose en faveur (le la supré-
mnatie du pape, ou de la validité du
premier mariage de Hlenri, cela était
suffisaut pour qu'ils lussent reguïdés
comme emmnu mis du roi ou i-clatciurs dcz
statuts du royaume. On1 this-ait ordiîni-
rement suivre ces recherches d'une ac-
cusation de péculat, d'iiînîîiorali*té cn de
liaute trahison. Ce genre odieux de
conduite jIeta l'épouvante dans les monas-
tères, tellemuent que p~lusieurs directeurs,
lEvrérent d'eux-mêmes leurs poss essions
effrayés a la vule dul sort nialheu-
reux des réfkactaires, qui étaient enifer-
niés dans des prisons, ou ils Il*,rissiicnit
(le faim et (le misère, et dont quelques-uns
môme furent exécutés comme félons
on traitres. Quelques misoiii seule-
ment essayèrent (le s'écli:..ycr jý ce
naufrage universel en se conciliant les
bonnes grâtces dii roi par dcs ofires do
terre on d'argent. Mais l'insattiable lien1-
ri refusait mine portion, lorsque le tor:t
était à a disposition.

En efièt, "cle 15 M1ai 1539, on lré'son-
ta aut parlement uin bill qui inivcstissart
la couronne de toutes les propriétés mecu-
bles, ou immeubles des établissements
monastiques, soit qu*ils eussent été déjà,
on1 qu'ils fussent aetuellSeiit supprimés
ou remis volontairement. " Ce bill pas-
s, et dès le printemps 13-40, toîisglcs

établissements mnonastiquzs dui royaume
fturent, enlevés à leur:> ncicvs p~ossesseuxrs
jar des prises (le possession forcées et
illégales. Cettz Suppression jeta (lants kcs
coffres de Cronmwiell et dc llenni d*ii;wrrms
sommes d'argent, qui selon 13oIe, ar-
dent riormaleur, furent employées en

Craumde partie à soutenir les jctux de dés.
es mascarades et les festins. '< Oui, a-
olita-t-il, ( je voudrais n'avoir Jamais Ott
'occesion d'en parler ), à corrolipre;, à
tirer, et à salarier dles femmes perdues.

Telle a été l'injuste et l'infâme con-
illite, que l'on a tenuie envers Prdre
monastique, qui avait si longçtemip%.illus-
ré l'Angleterre, et où l'on -comptait
ant de personuages recomninmdables par
Ont nai.,«ance,lkus talents et lenr.pié-



té. Pur cacher à l'uîutivern ce que cot-
le conduite avauit d'lodieux, on eut l'auda-
ce d'accuser les :îlibéS d'tr tombés
dtans l'immnoralité et lit corrupîtion. Par-
ili tn iti grndi nombre de lmoinies ; car
à cette époque ils W'èlevaitmit à plusieurs
milliers, il eeu est trouvé ettis doute
quelques-uns qui onît été l'opprobre de
lenr profession; niais cxveptiens faites,
il faut admuettre que ces accusationt nie
sont que des calomnies, que Iletiri WVhur-
toit (protestant) a solidemient refuitées
da&ns soit Slié.-rneit dé. erreurs de lisù-
toire de la Rffior'atdem pc', Durnet."1 Cer-
tainement, dit-il, si les moines eussent
été tels qu'on les dé;'eiiit, leurs crimues
n'auraienit poinmt échappé à la connais.
sance de leurs3 visiteurs , qui se montrè-
rout si ardenits à rechercher et à divill-
guer leurs fautes ; ils aturtient aussi été
connus de Bite, qui liii-iiiême avait étib
moine, et il ni'est paus croyable qu'il les eût
omis, lui qui al déchiré l'ordre monasti-
que avec une matlice qui tient de la fil-
reuir. L'his-toiieu de la Réêformation
ayant avancé que sur li fini dit huitiè-
me siècle, les' moines eétaietit emparés
de ia pilus grande partie des richesses
de la întion, WVhartonî monitre qu'il n'en
possédaient pas alors la cenîtièmîe partie;
mais il ajoute que leur niomblre s'était
accru (fais Its dixièmie, onz~ièmne et
douzièmie sièc1cs ; leurs b'iens e.tuuginen-
téremit à piroportit'îî. Mailus après tout,
dit-il, ils tiieii eturt iit ji:ius pliti., que lat
cinquièmie partie, et N<i V'onîcuslr
qu'ils luaient leuIr% terres ux buies
pouir très peil d~.erlitri. cuiièies
réduirau à uin -Sixlèiiie."

Mais pourquoi s*oecipor à justifier
ainisi les mloinmes, lorslit'il est si év(tý1
que les accusationis que l'oi po>rta roll-
Ire eux lie sont file (les calunîmies. dont

se servaient Henri et Croinwvell pbour lius-
tifier leur conduite honteuse et crimni-
nelle 1 Jetons plutôt tit co>upd'oeil suir
les funlestes qfistuec lir<kltiîsit l'aboli-
tien des mniastères.

Voici eoimn se r i ititateulr ail-
glaîs qui ne saurait être suispeet sur cet-
te mnati,ère:"t Après la suîlprcsioi eah
bayes et des 211oiastères. unt grand itinr-
bre de moines, téîuaîîîlus dans les pro-
vinces dut royaume, avaient été forcé";
d'y travailler pour leur subsistance..
L'industrie, partagée entre tant (le -i1jet
indigents, devait nécessairement clivus<.r,
et par conséquenit diminuer le-s salaires;
d'ailleurs les abbaiyes et les monastèires
affermaient leurs terres à un prix r-au-
sonniable et leurs fermliers. emiployaienit
un grand nombre dje personnes pour les
cultiver; après l'abolition de ces difre-
rentes maisonîs religieuse, les scîacr
Uuîixqliels ces tcrre t avaienît Pissé les afý

ferîusent à tit trè-îiut, prix; les fer-
miers, pour remédier à cet inconvénient,
employèrent moins de cttlti-.ateuirs, et
diminuèrent leur rétribution; ce qui aug-
montait (le plus en plus la misère pu-
blique."1 Plusieurs mémo convertiient
leurs champs en prairies, trouvant plus
d'avantago à nourrir des troupeaux qu'à
cultiver les grains; le blé, devenu plhus
rare, fut bicntôt à un prix excessif, et
les fermiers, ndemployalt pas autant de
monde pour garder des troupeaux que
pour labourer la terre, le villageois perdit
bientôt tout moyen de subsister. Et tan-
disque le peuple souffrtait, ainsi, Henri et
touts ses privilégiés, loin de le secourir,
versaient dans la débauche et la corrup-
tion les sommes immenses qu'ils avaient
enlevées à l'ordre monastique. Et au
lieu de Ces belles promesses que faisait
Hienri d'augmenter les revenus de l'État
et les salaires, le peuple ne recuecillit que la
plus affreuse misère. Aussi, on lne tardk
pas à s'apercevoir des maux qu'avait causés
t'abolition des monastères, et on en gémit
en plusieurs circonstances. Aujourd'hui
mérie que les horreurs de la pauvreté se
fout sentir eu Angleterie et en Irlande,
plus que partout ailleurs, n'est-il pas à rc-
gretter qul'elles ni'existent plus ces nom-
breuses communautés. qui ouvriraient vo-
lontiers leurs piortes à l'indigence (les
prtuvres Irlandais 1 Mais mialheuîreuse-
nment Hlenri VIII les a sup)primiées, et tout
le fruit que l'Angleterre retira de leur sup-
pîressioni fut, pour un certain temps, la
corruption d'un grand nombre des -cens de
la cotir, la rmine de l'agriculture et lu
fiisère publique.

z. V.

On a be.aut comparer Bossuet et Fénié-
Ion: je ne suis pas capable d'apprécier
leur miérite; mais le second me parait
bien préférable à son rival. Il a rempli,
ce nie semble, les deux points de la lui:
il a airni Dieu et les ommes.

Ou ne sera pas fâché de savoir ce
que pensait à son*suljet J. J. Roussoau.

lin jour étant allé avec lui me pro-
mener ait mont Valéri, quand nous
fMes parvenuis au sommet dIe la mon-
tagne, nous formâmes le projet de de-
mander à diner à ses hermites pour notre
argent. 'Nons arrivâmes chez eux un peu
avant quils se missent à table, et pen
dant qu'ils étaient à l'église. J. J. lus-
seaut ric proposa d'y entrer et d'y faire
notre prière. Les hermites récitaient a-
lors les litanies de la Providence qui
sont très-belles.

Après que nous eûmes prié Diea ,dans
une petite chapelle, et que les henni-
tes se furent acheminés i leur réfectoi-
re, J. T. me dit avec attendrissement

Il Maintenant j' éprouve ce qui est dit danj
l'Evangile; quand plusiers d'entre vous
seront rassemblés en mon nom, je me
toruverai ait milieu d'eux. Il y a 10.
un sentimnt de paix et de bonheur qui
pénètre I?âtec' Je lui répondis- %,
Fénélon vivait vous seriez Catholique."
Il mue repartit hors de lui-même et les
larmes aux yeux " lOh! 1 i Fénélon vi.
vait , je chercherais à ét re son laquais,
pour mériter d'être son valet de chant.
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A 'Nos ABONNÉ%.S.
'Nous croyons devoir rappeler à n

ubonnés que nous sommes rendus
seconid semestre, et que nous c» attendo
le paiement avec d'autant plus d'impati
ce que notre coffre-fort est pluspauvro.

CONDITIONS DE CE JOURNMAL.
LT'Abcil/c parait, autant que possible, u»

fois par semaine, pendant la duréeà
lannee scolaire. Le prix de l'aboiî
ment est de 2s. 6d. par année, paya
d'avance par moitié: la première moitié,
lat rentrée des clamses, la seconde, au c
mencement, de painnée. Les Pensionnaic
s'abonnent au bureau de l'Alieile, et
externes, che7 'M.M. Thomas Hiamrel
Adolphe Légaré.

Le rédact.eur est Dominique itcine'.


